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La maison royale de Bourbon

Ce livre est publié dans la collec-
tion Monographies des villes et
villages de France, créée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3435 titres à ce jour. « Au XIVe siècle,
l’ancien château de Bourbon tombant
en ruines, Louis Ier en fit construire un
nouveau en rapport avec la fortune
naissante de sa famille. La reconstruc-
tion de ce château, dont il ne reste plus
que des ruines imposantes, fut entre-
prise sur un plan plus vaste et avec des
moyens de défense plus perfectionnés
que ceux de l’ancien. La première sainte
chapelle se trouvait également com-
prise dans ce plan. Élevé sur une hau-
teur et entouré de fortifications inexpu-
gnables, ce château fort, même pour
l’aménagement et le luxe intérieurs ne

le cédait en rien aux châteaux les plus
célèbres de l’époque. Plus tard même,
au XVIe siècle, par suite des améliora-
tions successives que les ducs de Bour-
bon y apportèrent, il parvint à une im-
portance telle, qu’il mérita d’être placé
au premier rang parmi les plus puissan-
tes constructions. Louis Ier, aussi pro-
fond politique que soldat valeureux,
entreprit ces gigantesques constructions,
non seulement pour ajouter de l’éclat à
sa maison, mais encore comme moyen
puissant de défense en cas d’attaque. »

Bourbon-l’Archambault est le berceau de
la dynastie des Bourbon. Au Xe siècle,
Aymar vint s’installer dans son château

aux frontières des royaumes des Francs et
d’Aquitaine. La fidélité au roi de France et des
alliances judicieuses permirent à la lignée des
Archambault, apparue dès 959, de se perpé-
tuer jusqu’en 1249. Le domaine fut érigé en
duché pairie en 1327. Le château fort devint
une forteresse imprenable flanquée de quinze
tours et ensuite renforcée par l’édification de la
tour Qui qu’en grogne qui domine la ville. Une
magnifique chapelle fut construite un siècle
plus tard pour recueillir les reliques apportées
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Louis Ier, aussi profond
politique que soldat valeureux

La tour Qui qu’en grogne

par Henri Pinguet

en 1287 par Robert de Clermont. La cité
doit son nom à Borvo, dieu celte des eaux
jaillissantes. Les thermes furent exploités
dès les Romains mais furent abandonnés
après les invasions barbares. Charles
Delorme incita les grands de la cour de
Louis XIV à fréquenter assidûment la sta-
tion thermale. Talleyrand disait devoir
aux eaux de Bourbon la vigueur de son
corps et la verdeur de son esprit. Mme de
Montespan y séjourna à maintes reprises
et, tombée en disgrâce, vint y finir ses
jours, dans une solitude extrême. Nombre
de célébrités, de Boileau à Madame de
Sévigné prirent les eaux à Bourbon-
l’Archambault, parfois en galante compagnie.

Dans la première partie, Henri Pinguet retrace
le passé de Bourbon-l’Archambault. Il pré-
sente la géographie historique du territoire
avec l’étymologie et la conquête romaine,
puis étudie l’histoire de la maison de Bour-
bon : les Archambault (Aymard, Aymond,
Archambault Ier à Archambault VI, Aymond II
dit Vaire-Vache, Archambault VII et
Archambault VIII), les Bourbons-Dampierre
(Mahaut Ire épouse de Gaucher de Vienne
puis de Guy de Dampierre, Archambault IX,
Archambault X, Mahaut IIe épouse d’Eudes de
Bourgogne, Agnès épouse de Jean de Bour-
gogne puis de Robert comte d’Artois), la
maison royale de Bourbon (Robert comte de
Clermont, Louis Ier, Pierre Ier, Louis II, Jean Ier,
Charles Ier, Jean II, Pierre II, Charles III).
L’auteur s’intéresse au château, avec l’histoire
de sa construction et de ses remaniements. Il
évoque ensuite Bourbon sous Louis XIV et
relate les principaux faits contemporains de
son histoire. Cette première partie s’achève
avec une description de l’ancien costume
bourbonnais et la reproduction d’une poésie :
Près des ruines du vieux manoir de Bourbon.
La deuxième partie est consacrée au présent
de Bourbon-l’Archambault. Elle étudie la
position géographique de Bourbon ; l’agricul-
ture et l’industrie à Bourbon ; les environs de
la commune. L’auteur reproduit à ce propos
les vers d’une poésie intitulée Allons à Gros-
Bois ! Il s’intéresse aux diverses superstitions
du pays avant d’étudier les sources, avec
d’abord la source thermale, puis les sources
ferrugineuses : la fontaine Jonas, la source
de Saint-Pardoux et la source de la
Trollière, ainsi que les maladies traitées
par les eaux thermales de Bourbon. La
dernière partie évoque l’avenir de Bourbon-
l’Archambault avec un coup d’œil général et
une harmonie champêtre intitulée Á Bourbon.
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L’origine des thermes de Bourbon-l’Archambault remonte à la conquête des Gaules. Les Romains de l’armée
de César procédèrent à la première exploitation des sources en construisant le réservoir dans lequel l’eau coulait
encore à la fin du XIXe siècle. La localité avait alors une grande importance, son développement étant favorisé

par la convergence de plusieurs anciennes voies romaines. Le premier ancêtre des Archambault fut le chevalier Aymard
qui reçut de Charles le Simple, en 932, la province du Berry sous la mouvance immédiate de la couronne. Á cette
époque, le château était une forteresse assise sur un rocher entouré de fossés profonds, aux bords hérissés de crêtes
saillantes et remplis par les eaux d’un vaste étang. Parce qu’elle tombait en ruines, Louis Ier décida en 1321 de
construire un nouvel édifice en rapport avec la fortune naissante de sa famille mais qui ne fut achevé qu’à la fin du XVe

siècle, sous le duc Pierre II. Lorsque les fondements d’une vaste tour furent jetés, le peuple manifesta sa crainte que
la construction ne menace la ville, Louis Ier déclara simplement : « On la bâtira, qui qu’en grogne », donnant ainsi selon
la légende son nom à la tour Qui qu’en grogne. Après la mort du connétable de Bourbon, François Ier se vengea du
traître en ordonnant de raser le château. Les princes de Bourbon ayant abandonné le berceau de leurs ancêtres, la
ville dut trouver dans la réputation de ses eaux l’unique élément de sa prospérité. Déjà en 1567, Nicolas de Nicolaï
évoquait dans sa Description des duchés de Berry et de Bourbonnais, la renommée dont jouissait alors cette station
thermale. Mais c’est sous Louis XIII et surtout sous Louis XIV que les thermes de Bourbon connurent une vogue si
importante. Le roi Soleil, influencé par Mme de Montespan, fit de nombreux voyages à Bourbon qui reprenait presque
ainsi à chaque saison thermale sa dimension de résidence princière. Supplantée par Mme de Maintenon, la favorite
abandonnée ne trouva plus à Bourbon que l’amertume de l’exil et les angoisses de la mort. Parmi les riches et puissants
visiteurs de la station, figure le maréchal de La Meilleraye qui, de ses propres deniers, établit un parc sur la petite colline
où s’élèvera plus tard l’établissement thermal. Il en fit cadeau à Mme de Montespan qui le légua à sa mort aux capucins,
à condition que le public puisse toujours s’y promener. Á l’époque de la Restauration, les ruines du château revinrent
dans la famille des Bourbons et à l’avènement du second Empire, la propriété fut rachetée par le duc d’Aumale.
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